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meSSHGe de ïjosl

L'époque des fêtes approche et je voudrais profiter de l'aimable
offre que m'a faite le « Messager Suisse » pour adresser, par son intermédiaire,

mes pensées amicales à tous les Suisses de France. Je vous souhaite,
mes chers compatriotes, une très bonne et heureuse année. Puisse-t-elle vous
être favorable. Puisse-t-elle aussi, malgré l'incertitude des temps présents, vous
apporter beaucoup de satisfactions, à vous, à vos familles et à tous les vôtres. <

Si nous jetons un regard en arrière sur l'année qui s'achève, nous
réalisons combien elle a été importante pour le grands pays qui nous offre
l'hospitalité. Aussi formons-nous des vœux ardents, non seulement pour notre
patrie bien-aimée, que nous demandons à Dieu de protéger, mais aussi pour la
France, à laquelle tant de liens nous unissent. Nous espérons que les problèmes
difficiles qui se posent aujourd'hui à tous les pays du monde trouveront leur
solution, afin que l'humanité entière marche vers un avenir de paix, dans lequel
la condition humaine pourra s'améliorer et progresser.

Si nous nous tournons ensuite vers notre colonie suisse en France,
vers cette importante communauté composée de tant de groupements divers,
souvent éloignés les uns des autres, il nous semble que les contacts entre'16
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ceux-ci devraient être développés et resserrés. L'activité de nos associations en
recevrait une nouvelle impulsion, et les institutions de notre colonie y gagneraient.

Or, vous savez qu'à l'époque actuelle, l'organisation est essentielle.
C'est elle qui assure à n'importe quelle entreprise son efficacité. De même

que les colonies suisses dans les autres pays, la nôtre s'en rend compte. Et
c'est pourquoi nous envisageons de reprendre, dès l'année prochaine, des

réunions régulières de représentants des différents groupements suisses en

France. Nous croyons qu'elles peuvent être fructueuses pour l'ensemble de

notre colonie.

Dans le même ordre d'idées, la proposition a été faite de transformer

le « Messager Suisse de Paris » en « Messager Suisse de France ». Cette

proposition a été approuvée lors de notre assemblée à Baden. Je m'en félicite
vivement. Il est en effet fort désirable que, sans porter atteinte aux bulletins
déjà existants, — ceux-ci conservant toute leur raison d'être —, nous ayons pour
l'ensemble des Suisses de France un organe commun, qui constitue à la fois un
lien entre eux et un moyen d'exprimer les opinions intéressant l'ensemble de la

communauté.

A partir du 1" janvier prochain, le « Messager Suisse », de revue à

caractère régional deviendra la revue générale des Suisses de France. Ayant
suivi avec attention le développement de cette publication, je suis convaincu

qu'elle sera à la hauteur de ses nouvelles tâches. Nous pouvons à cet égard
faire confiance à ses responsables, MM. Lampart, Mona et Aliesch, à ses
collaborateurs et particulièrement à sa rédactrice, Mme Silvagni-Schenk, dont nous
admirons à la fois la compétence et le dévouement. Mais je sais aussi que le

« Messager Suisse » n'atteindra pleinement son but que si le cercle de ses abonnés

s'agrandit et si nos compatriotes lui témoignent leur intérêt. En souhaitant
au « Messager », qui va franchir une nouvelle étape de sa carrière, un plein
succès, j'en appelle aux Suisses de toute la France pour lui apporter leur adhésion

et leur appui.
Pierre MICHELI.



Les Baux en Provence — près d'Arles — étaient
autrefois le fief des seigneurs les plus puissants
du Midi de la France. Riches et fastueux, ils
donnaient des fêtes extraordinaires et se vantaient
d'avoir à leur cour les meilleurs troubadours
d'Europe. Quand la puissance de ces seigneurs
fut brisée par les rois de France, les Baux se sont
dépeuplés et la plus grande partie de la localité

tomba en ruines

La messe de minuit commence.

y

Le chariot, somptueusement décoré et éclairé par
de nombreux cierges, transporte une brebis. Tiré

par un bélier, il pénètre dans l'église
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